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Foz d'Arouce,
15 mars 1811

Mars 1811. Cela fait 4 mois que l’armée
de Masséna, après son échec devant les
lignes de Torres-Vedras, s’est mise en posi-
tion défensive dans le triangle Santarem-
Thomar-Punhete. En attendant les renforts
de Drouet d’Erlon, et l’offensive de Soult
qui devait déboucher d’Andalousie, l’ar-
mée du Portugal survit tant bien que mal
sur le terrain. Wellington applique la tacti-
que de la terre brûlée, et les lignes de com-
munication françaises étant constamment
attaquées et coupées par la milice portu-
gaise, le ravitaillement de l’armée impé-
riale n’est plus basé que sur le maraudage.

Las de toutes ces épreuves, Masséna,
étant toujours sans nouvelles de Soult et
voyant arriver d’Erlon avec une seule divi-
sion, sans solde et sans ravitaillement, décide
de retraiter pour reconstituer son armée.
Le 4 mars, celle-ci décroche discrètement,
en direction de Leiria puis de Coïmbra. Ney
et Montbrun sont à l’arrière-garde. Une
suite de combats égrène ce début de retraite:
Pombal (10 mars) et Redinha (11 mars).
Coïmbra bloquée par la milice, son pont
sur le Mondego détruit, leurs troupes pres-
sées et tournées sur leur droite par l’avant-
garde de Wellington, Ney et Masséna pren-
nent la décision d’abandonner Coïmbra et
de retraiter vers Celorico et la frontière
espagnole. Les manœuvres de flanc autour
de Condeixa (13 mars) et de Casal Novo
(14 mars), obligent Ney à reculer jusqu’à
Miranda de Corvo. La ville incendiée et
leurs bagages sacrifiés pour alléger leur
marche, les Français atteignent la vallée de
la Ceira à Foz de Arouce. Les 2e et 8e corps
traversent le pont et s’installent sur les hau-
teurs. Ney ne fait passer qu’une partie du
6e corps, bien que Masséna lui ait ordonné
de tout faire traverser et de détruire le pont.
La position est dangereuse, la Ceira étant
haute, les gués ne sont plus praticables ; la
seule route de retraite possible passe par
le vieux pont endommagé. Les avant-pos-
tes français n’existent pas, une grande par-
tie des cavaliers de Lamotte s’étant repliés
sans laisser de piquets. Seules les divisions
Marchand, Mermet et quelques pièces d’ar-
tillerie sont déployées en arc de cercle
autour de Foz de Arouce. La Light Division
et la 3e division de Picton, retardées par le
brouillard et l’incendie de Miranda de Corvo,
n’arrivent qu’à 16 h 00 et campent en face
d’eux. Wellington lui-même n’arrive qu’à
la tombée de la nuit, et décide de tenter
une attaque surprise, Light division à gau-
che contre Marchand et 3e division sur la

droite contre Mermet. L’attaque prit les
Français par surprise. A la faveur de celle-
ci quelques compagnies du 95th Rifles attei-
gnent Foz de Arouce par un chemin creux
et menacent de prendre le pont. Entendant
des coups de feu derrière lui, vers le pont,
son colonel tué et croyant sa retraite cou-
pée, le 39e de Ligne lâche prise et tente de
traverser, mais est bloqué par un retour des
cavaliers de Lamotte. Les fantassins tentent
de passer un gué en aval mais l’eau est trop
haute, certains se noient, dont le porte-
enseigne du régiment dont l’aigle sera récu-
péré par les Anglais.

Sentant la situation dégénérer, Ney se
met à la tête du 3e bataillon du 69e de Ligne
et charge le 95th Rifles dans Foz et repousse
celui-ci qui se replie sur le 52nd Foot. Le
pont sécurisé, les troupes du 6e corps peu-
vent traverser pour rejoindre la rive nord
sous les tirs d’artillerie des deux camps. Le
8e corps positionné sur la rive nord dis-
suade les Anglais de poursuivre. Il est minuit.
A 3 heures du matin, les Français font sau-
ter le pont.

Après le combat de Foz, Wellington arrête
la poursuite serrée et suit Masséna de plus
loin : il est clair maintenant que l’armée du
Portugal quitte le Portugal pour l’Espagne
et les troupes anglo-portugaises ont épuisé
leurs provisions. Son avant-garde met encore
en danger les Français du 2e corps à Sabu-
gal (29 mars). Le 8 avril l’armée du Portu-
gal passe la frontière espagnole. La 3e cam-
pagne du Portugal est close.

Réda MIMOUNE

Fuentes de Oñoro,
3 au 5 mai 1811

L'historique a été publié dans le VaeVic-
tis n°101.

ORDRE DE BATAILLE FRANÇAIS
À FUENTES DE OÑORO,

3 AU 5 MAI 1811

Armée du Portugal, maréchal Masséna,
prince d'Essling

• IIe corps d'armée, général de division
Reynier
1re division, général de division Merle

1re brigade, général de brigade Sarrut
2e Léger (1482)
36e de Ligne (1269)

2e brigade, général de brigade Grain-
dorge

4e Léger (1365)
2e division, général de division Heudelet

1re brigade, général de brigade Godard
17e Léger (1010)

70e de Ligne (1311)
2e brigade, général de brigade Arnaud
31e Léger (1781)
47e de Ligne (1616)
Artillerie, Colonel Fontenay
8 pièces d'artillerie

• VIe corps d'armée, général de division
Loison
1re division, général de division Marchand

1re brigade, général de brigade Maucune
6e Léger (1120)
69e de Ligne (1209)

2e brigade, général de brigade Marco-
gnet

39e de Ligne (1063)
76e de Ligne (1405)

2e division, général de division Mermet
1re brigade, général de brigade Labassée

25e Léger (1393)
27e de Ligne (1425)

2e brigade, général de brigade Bardet
50e de Ligne (1212)
59e de Ligne (1550)

3e division, général de brigade Ferey
1re brigade, général de brigade Simon

32e Léger (131)
82e de Ligne (863)
Légion du Midi (175)
Légion hanovrienne (307)

2e brigade, général de brigade Ferey
26e de Ligne (616)
66e de Ligne (804)

Brigade de cavalerie légère, général de
brigade Lamotte (175)

3e de Hussards (119)
15e de Chasseurs à cheval (186)

Artillerie, général de brigade Charbon-
nel

12 pièces d'artillerie

• VIIIe Corps d'armée, général de divi-
sion Junot
2e division, général de division Solignac

1re brigade, général de brigade Gratien
15e de Ligne (846)
65e de Ligne (1483)

2e brigade, général de brigade Thomiè-
res

86e de Ligne (1263)
Régiment irlandais (273)

Artillerie
4 pièces d'artillerie

• IXe Corps d'armée, général de divi-
sion Drouet d'Erlon
1re division, général de division Claparède

(général de brigade Vichery)
1re brigade
2e demi-brigade légère provisoire

Fuentes de Oñoro, Foz de Arouce et El Bodon
1811, notes historiques
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ORDRE DE BATAILLE ANGLO-
PORTUGAIS À FUENTES DE OÑORO,

3 AU 5 MAI 1811

• Armée anglo-portugaise, Lieutenant-
General Arthur vicomte Wellington

Cavalry Division, Lieutenant-General Sir
Stapleton Cotton (1 854 hommes)

1st Brigade, Major-General Slade
1st Dragoons (388)
14th Light Dragoons (378)

2nd Brigade, Lieutenant-Colonel F. van
Arentschildt

16th Light Dragoon (362)
1st KGL Hussars (414)

3rd Brigade, Brigadier-General de Bar-
bacena

Cavalaria 4 (104)
Cavalaria 10 (208)

1st Division, Lieutenant-General Sir Brent
Spencer (7 565 hommes)

1st Brigade, Colonel E. Stopford
I/2nd Coldstream Guards (940)
I/3rd Scots Guards (959)
5/60th Foot (1 compagnie, 44)

2nd Brigade, Major-General M. Nightin-
gall

II/24th Foot (371)
I/42nd Foot, the Black Watch (445)
I/79th Foot (922)
5/60th Foot (1 compagnie, 36)

3rd Brigade, Major-General Howard
I/50th Foot (597)
I/71st Foot (497)
I/92nd Foot (764)
3/95th Foot (1 compagnie, 76)

4th Brigade, Major-General Baron von
Löwe

1st KGL Line Battalion (512)
2nd KGL Line Battalion (484)
5th KGL Line Battalion (422)
7th KGL Line Battalion (410)
KGL Light Companies (2 compagnies,

86)

3rd Division, Major-General Thomas Pic-
ton (5 480 hommes)

1st Brigade, Colonel Henry Mackinnon
1/45th Foot (508)
74th Foot (485)
I/88th Foot (467)
5/60th Foot (3 compagnies, 183)

2nd Brigade Major-General Charles Col-
ville

II/5th Foot (504)
II/83rd Foot (460)
II/88th Foot (437)
94th Foot (536)

3rd Portuguese Brigade, Colonel Manly
Power

Infantaria 9 (910)
Infantaria 21 (740)

5th Division, Major-General Sir William
Erskine (5 158 hommes)

1st Brigade, Brigadier-General Andrew
Hay

III/1st Foot (672)
I/9th Foot (599)
I/38th Foot (402)

Brunswick-Oels (1 compagnie, 69)
2nd Brigade, Major-General Dunlop

I/4th Foot (612)
II/30th Foot (507)
II/44th Foot (437)
Brunswick-Oels (1 compagnie 68)

3rd Portuguese Brigade, Brigadier-Gene-
ral William Spry

Infantaria 3 (724)
Infantaria 15 (556)
Caçadores 8 (484)

6th Division, Major-General Alexander
Campbell (4 692 hommes)

1st Brigade, Colonel Hulse
I/11th Foot (837)
II/53rd Foot (459)
I/61st Foot (697)
5/60th Foot (1 compagnie 48)
2nd Brigade, Colonel Burne

I/36th Foot (514)
3rd Portuguese Brigade, Colonel Mad-

den
Infantaria 8 (915)
Infantaria 12 (1 222)

7th Division, Major-General William Hous-
ton

1st Brigade, Major-Generam Sontag
II/51st Foot (590)
85th Foot (387)
Chasseurs Britanniques (839)
Brunswick-Oels (8 compagnies, 593)

2nd Portuguese Brigade, Brigadier-Gene-
ral Doyle

Infantaria 7 (713)
Infantaria 19 (1 026)
Caçadores 2 (442)

Light Division: Major-General Robert Crau-
furd (3 815 hommes)

1st Brigade, Lieutenant-Colonel T.S. Beck-
with

I/43rd Foot (754)
I/95th (4 compagnies, 354)
II/95th Foot (1 compagnie 76)
Caçadores 3 (447)

2nd Brigade, Colonel G. Drummond
I/52nd Foot (835)
II/52nd Foot (542)
I/95th Foot (4 compagnies 357)
Caçadores 1 (450)

Independent Portuguese Brigade, Colo-
nel Charles Ashworth (2 359 hommes)

Infantaria 6 (986)
Infantaria 18 (1 130)
Caçadores 6 (423)

Artillery
Royal Horse Artillery (167)
Bull (5 6pdrs & l howitzer)
Ross (5 6pdrs & l howitzer)
Foot Artillery (270)
R. Lawson (5 9pdrs & l howitzer)
G. Thompson (5 light 6pdrs & l howit-

zer)
Portuguese Artillery (550)

Sequerra
Cunha Preto
Rozieres
Rosado

54e de Ligne (520)
21e Léger (601)
28e Léger (503)

7e demi-brigade provisoire, colonel Bon-
naire

40e de Ligne (475)
63e de Ligne (397)
88e de Ligne (605)

8e demi-brigade provisoire
64e de Ligne (520)
l00e de Ligne (4l1)
l03e de Ligne (604)

2e division, général de division Conroux
(général de brigade Gérard)

1re brigade
3e demi-brigade légère provisoire

9e Léger (595)
16e Léger (603)
27e Léger -

2e brigade
1re demi-brigade provisoire, colonel Cha-

bert
8e de Ligne (681)
24e de Ligne (597)
45e de Ligne (391)

2e demi-brigade provisoire, colonel Aulard
94e de Ligne (608)
95e de Ligne (579)
96e de Ligne (481)

Artillerie
6 pièces d'artillerie

• Réserve de cavalerie, général de divi-
sion Montbrun

1re brigade, général de brigade Lorcet
3e de Dragons (101)
6e de Dragons (359)

2e brigade, général de brigade Cavrois
l0e de Dragons (224)
11e de Dragons (346)
3e brigade, colonel d'Ornano
15e de Dragons (462)
25e de Dragons (542)

Brigade de cavalerie, général de brigade
Fournier (détachée du IXe corps)

7e de Chasseurs à cheval (282)
13e de Chasseurs à cheval (270)
20e de Chasseurs à cheval (242)

Artillerie
6 pièces d'artillerie

Armée du Nord, maréchal Bessières,
duc d'Istrie

Brigade de cavalerie de la garde impé-
riale, général de brigade Lepic (881)

Mamelouks (79)
Chasseurs à cheval (235)
Grenadiers à cheval (197)
Chevau-Légers-Lanciers (370)

Brigade de cavalerie légère, général de
brigade Watier (784)

5e de Hussards (172)
11e de Chasseurs à cheval (231)
12e de Chasseurs à cheval (181)
24e de Chasseurs à cheval (200)

Artillerie
6 pièces d'artillerie
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Ingénieurs (40)
Train (226)

Independent Portuguese Brigade, Pack
bloquant Almeida

Infantaria 1
Infantaria 16
Caçadores 4
2nd Foot (558), détaché de la brigade

Burne, de la 6th division

El Bodon,
25 septembre 1811

En septembre 1811, Marmont a remplacé
Masséna à la tête de l'armée du Portugal
depuis déjà quelques mois. Il n'y a eu, depuis
sa prise de commandement, aucun affron-
tement sérieux avec les troupes de Wel-
lington. Ce dernier commence le siège de
Ciudad Rodrigo (forteresse espagnole située
à la limite du Portugal) le 5 septembre 1811.
Mis au courant, Marmont envoie une par-
tie de son armée pour secourir la place.
Elle est rejointe sur place par l'Armée du
Nord, commandée depuis peu par le géné-
ral Dorsenne. Forte de près de 55000 hom-
mes (dont 5 000 cavaliers), l'armée fran-
çaise n'a aucun mal à repousser les forces
anglo-portugaises qui encerclent la ville.
Contraintes de se replier, les troupes alliées
ne sont pas alors dans les meilleures dis-
positions pour un affrontement. Marmont
décide de lancer sa cavalerie sur les pas
des Anglo-portugais et un combat a lieu,
à une quinzaine de kilomètres de Ciudad
Rodrigo, entre les forces françaises menées
par le général Montbrun et la 3e division
britannique dirigée par le général Picton.
Ce dernier a dispersé ses hommes sur plus
de 15 km et il est impossible de les rassem-
bler avant l'attaque française qui semble
imminente. C'est vers la mi-journée du 25
septembre 1811, que les premiers cavaliers
de Montbrun arrivent près du village d'El
Bodon où sont stationnés 5 escadrons de
cavalerie et deux brigades d'infanterie du
général Picton. L'une d'elles est déployée
à El Bodon et l'autre, sous les ordres du
major Colville, se trouve à environ 3 km
plus au nord, sur des hauteurs, couverte
par l'artillerie portugaise. Une autre brigade
est alors trop éloignée pour intervenir. Pic-
ton, conscient du danger d'une telle atta-
que ordonne à la brigade stationnée à El
Bodon de se replier vers Fuenteguinaldo.
Il accourt avec son autre brigade, soute-
nue par la cavalerie du major Alten, pour
faciliter la retraite. Cette brigade compte
environ 1 000 fantassins et 500 cavaliers.
Pendant ce temps, les premiers cavaliers
français attaquent deux unités d'artillerie
et s'emparent de 4 canons. La cavalerie
alliée contre charge plusieurs fois, pour
permettre aux troupes à pieds de se reti-
rer. La difficulté du terrain permet aux uni-
tés alliées de s'échapper sans trop de dom-
mages mais il faut toute la ténacité des fan-
tassins anglais pour accomplir cette mission
périlleuse, en se formant à plusieurs repri-
ses en carré pour se protéger des charges
françaises. Une deuxième vague de cava-
liers français charge ensuite ces carrés, puis

une troisième se lance à l'assaut. Malgré
des pertes conséquentes, les Anglais, rejoints
par un régiment portugais (le 21e, fort de
800 hommes) parviennent à se replier. Ils
font finalement leur jonction avec la bri-
gade partie d'El Bodon à quelques kilomè-
tres de Fuenteguinaldo. De là, le reste de
la division Picton rejoint les forces en retraite,
harassées par des heures de combats et
permet alors à l'ensemble des forces ras-
semblées de se retirer jusqu'à la ville. Wel-
lington, sentant le danger, a déjà envoyé
une brigade supplémentaire de la 4e divi-
sion en soutien. Il y a, dans les deux camps,
près de 200 hommes tués ou blessés. La
victoire française est indéniable, car les
2 500 cavaliers de Montbrun sont les maî-
tres du terrain à la fin de la journée. Cette
victoire restera pourtant une victoire sans
lendemain car l'objectif stratégique n'a pas
été atteint : en effet cette brillante action
des dragons et chasseurs à cheval français
n'a pas permis la chute de Fuenteguinaldo
qui aurait porté un coup sévère aux trou-
pes anglo-portugaises. Les 4 000 hommes
de la division Thiebault n'arriveront sur le
champ de bataille qu'en fin de la journée.
Il est alors déjà trop tard.

Sauveur D'ANNA

Scénarios
A2. Foz d'Arouce 15 mars 1811 (et si ?)
Le maréchal Ney, excédé par le compor-

tement et les ordres du maréchal Masséna
décide d'arrêter sa retraite et de tenter une
contre attaque : la disgrâce ou la gloire !
Wellington, en réaction, fait venir à mar-
che forcée les deux divisions qui se trou-
vaient en réserve à distance. Il ne s'agit plus
d'un simple combat d'arrière-garde mais
d'une véritable bataille.

• Durée
Le scénario débute le 15 mars 1811 lors

du Tour 1 (17h00) et dure 4 tours, jusqu'au
Tour 4 (23h00) inclus. Les tours 2, 3 et 4
sont des tours de nuit.

• Conditions de victoire
Victoire en fin de partie : La victoire est

attribuée au camp ayant au moins 7 points
de plus que l'adversaire. Si la différence
entre les points de victoire marqués par les
deux camps est de 6 ou moins, il s'agit d'un
match nul. Les points de victoire sont attri-
bués de la façon suivante :

Français et Anglo-portugais :
2 PV par unité d’infanterie, de cavalerie

ou d’artillerie ennemie éliminée ;
1 PV par unité ennemie en déroute,

encore sur la carte en fin de partie ;
Contrôle d'hex : 1 PV pour le contrôle

de chacun des 10 hex. de village en fin de
partie. Par « contrôler », on entend occu-
per ou être le dernier à être passé dans
l'hex. en question (soit 10 PV maximum).
Au début du scénario, les 2 hex. 1414 et
1416 sont contrôlés par le joueur anglo-
portugais et les deux hex. 0908 et 1107
sont contrôlés par le joueur français. Les 6
autres ne sont contrôlés par aucun des
deux camps.

• Initiative
Le joueur français dispose automatique-

ment de l’initiative stratégique lors du pre-
mier tour de jeu.

• Directions de retraite
Anglo-portugais : vers le bord sud de la

carte (rangée d'hex. xx20).
Français : sur la rive droite de la Ceira en

traversant le pont ou, uniquement pour les
unités de cavalerie, le gué (voir règles spé-
cifiques relatives au 10.4 Mouvement de
déroute).

• Déploiement initial
Il est identique au scénario historique

concernant les pions sur carte à la seule
différence que toutes les unités listées
comme désorganisées en A1 sont ici en
bon ordre.

Français :
9 MA disponibles : 2 MA MARCHAND,

2 MA MERMET, 2 MA LAMOTTE, 2 MA
FEREY et 1 MA SOLIGNAC

Anglo-portugais :
8 MA disponibles: 2 MA PICTON, 2 MA

CRAUFORD, 1 MA INDEPENDANT, 1 MA
ARTILLERY, 1 MA SPENCER et 1 MA CAMP-
BELL

Note : Le MAC Panique n'est pas dispo-
nible pour ce scénario.

• Renforts
Tour 1 (17h00): Français, Formation SOLI-

GNAC, 15e de Ligne, 65e de Ligne, 86e de
Ligne, Régiment irlandais et Artillerie Soli-
gnac en 1101; Anglo-portugais : Formation
ARTILLERY, Ross et Bull en 1518 ; Forma-
tion INDEPENDANT, Infantaria 1, Infanta-
ria 16 et Caçadores 4 en 0108 (Note his-
torique : il s'agit de la 1re brigade, de Lis-
bonne) ; Formation SPENCER, Coldstream
Guards, Scots Guards, Nightingall, Howard
et von Lowe en 0719 ; Formation CAMP-
BELL, Hulse, Burne, Infantaria 8 et Infanta-
ria 12 en 0320

Tour 2 (19h00) : Français : 2e MA SOLI-
GNAC

Anglo-portugais : 2e MA ARTILLERY, 2e

MA INDEPENDANT, 2e MA SPENCER, 2e

MA CAMPBELL et 1er MA STAPLETON-
COTTON ; Formation STAPLETON-COT-
TON, 16th Light Dragoons et 1st KGL Hus-
sards en 0320, 1st Dragoons et 14th Light
Dragoons en 1518.

Tour 3 (21h00): Anglo-portugais : 2e MA
STAPLETON-COTTON

C2. EL BODÓN 25 SEPTEMBRE 1811 (ET SI ?)
Ce scénario hypothétique met en scène

l'arrivée, à temps pour appuyer Montbrun,
de la division Thiebault (Armée du Nord).
Mis au courant, Picton a réussi à rassem-
bler toute sa division et ne compte pas lais-
ser le passage aux troupes françaises.

• Durée
Le scénario débute le 25 septembre 1811

lors du Tour 1 (10h00) et dure 5 tours,
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gais, 2e MA PICTON et 2e MA STAPLETON-
COTTON, Formation PICTON, 83rd Foot
94th Foot et Infantaria 9 en 0110.

Masséna et Wellington en Espagne (Foz
d'Arouce, Fuentes de Oñoro et El Bodón
1811) :

Édition : VaeVictis Collection Jeux d'His-
toire 2011

Graphisme de la carte et des pions : Pas-
cal Da Silva

Maquette : Nicolas Stratigos
Conception des règles et des scénarios :

Frédéric Bey
Développements : Sauveur d’Anna et

Réda Mimoune
Version anglaise : Stephen Neuville
Tests et relecture : Sauveur d’Anna, Ivan

Cezera, Eric Gohier, Michel Lepetit, Franck
Marrot, Réda Mimoune, Stéphane Moran-
çais, Stephen Neuville, Tiago Murias et
Denis Sauvage.

Merci à Angel Ballesteros et à Tiago
Murias pour leur relecture attentive des
noms espagnols et portugais présents sur
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« série Jours de Gloire ».
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jusqu'au Tour 5 (18h00) inclus.

• Conditions de victoire
Victoire en fin de partie : La victoire est

attribuée au camp ayant au moins 7 points
de plus que l'adversaire. Si la différence
entre les points de victoire marqués par les
deux camps est de 6 ou moins, il s'agit d'un
match nul. Les points de victoire sont attri-
bués de la façon suivante :

Français et Anglo-portugais :
2 PV par unité d’infanterie, de cavalerie

ou d’artillerie ennemie éliminée ;
1 PV par unité ennemie en déroute,

encore sur la carte en fin de partie ;
2 PV pour le contrôle de l'hex. 1106 en

fin de partie. Par « contrôler », on entend
occuper ou être le dernier à être passé dans
l'hex. en question.

• Initiative
Le joueur français dispose automatique-

ment de l’initiative stratégique lors du pre-
mier tour de jeu.

• Directions de retraite
Anglo-portugais : vers le bord sud de la

carte (rangée d'hex. xx20).
Français : vers le bord nord de la carte

(rangée d'hex. xx01).

• Déploiement initial
Français :
4 MA disponibles : 1 MA MONTBRUN,

1 MA LAMOTTE et 1 MA D'ERLON (voir
règle spécifique) et 1 MA ARMEE DU NORD

Montbrun 0101

Anglo-portugais :
2 MA disponibles : 1 MA PICTON et 1

MA STAPLETON-COTTON

Picton 1106
PICTON
5th Foot et Preto 0407
77th Foot et Sequeira 0507
Infantaria 21 1215

(avec un marqueur renfort)
45th Foot 1106
I/88th Foot et II/ 88th Foot 1205
STAPLETON-COTTON
11th Light Dragoon 0208
1st KGL Hussards 0309

• Renforts
Les renforts entrent dans l’ordre choisi

par chacun des deux joueurs.
Tour 1 (10h00) : Français, Formation

MONTBRUN, 3e/6e Dragons, 10e/11e Dra-
gons, 15e/25e Dragons et artillerie Mont-
brun ; Formation LAMOTTE, 3e Hussards
et 15e Chasseurs ; Formation D'ERLON
(Fournier, cavalerie du IXe corps), 7e Chas-
seurs, 13e Chasseurs et 20e Chasseurs ; For-
mation ARMEE DU NORD, 34e Léger, 113e

de Ligne, 4e Vistule, Neuchâtel et artillerie
Armée du Nord en 0101 (Note historique :
il s'agit de la division Thiebault).

Tour 2 (12h00) : Français, 2e MA MONT-
BRUN, 2e MA LAMOTTE, 2e MA D'ERLON,
2e MA ARMEE DU NORD. Anglo-portu-
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